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ÏS2B:
Trompeuse solution

YOIU COMMENT RAISONNENT 1* rmlormeur* salarié» ,lw
Tnttypai

“Le diplomatie seule réglera la question bilingue. Kt un règlement 
par voie de diplomatie ne pourra être effectué <|ue p»r des amis du 

Ht. Eux seuls réussiront là où échoueront les partinans de 
Noua en avons eu déjà des preuves dans le passé. Il ne 

■t pas oublier nue sir James Whitney fut le premier à donner aux l'a- 
e français, un ministre que les libéraux leur avaient toujours re

fusé. 11 ne faut pas que les Canadiens-fraudais d'Ottawa oublient non 
plus qae si, comme il est probable, l'honorable M. Résume ne revient 
pas à Toronto, M. Napoléon Champagne est depuis longtemps design/

tad " "
Oh I la diplomatie, ou—pour parler avec de moins grands mots- 

la conciliation à outrance, l’aplatiseement devant la. tyrannie orangiate 
doit tout régler! Mais qu'a'fait la diplomatie depuis 19111 Quel ré
sultats peut-elle aujourd’hui montrer à son crédit 1 Kt le Napoléon des 
diplomates, -pourquoi ne répond-il pas, quand on lui demande ce qu il 
a fait pour la cause française, depuis qu’il e'engraisoe à Toronto 1

Mon discours! mon discoure! crie partout et à tout venant, M. 
Champagne. Sans doute M Champagne a prononcé un long discours 
à Toronto Mais le diseoura qu'il a débité en Chambre est-il bien ce
lai qu’il a fourni ensuite aux journaux t...

Et ce fameux discours a-t-il même été composé par M. Chainpa-

R'f... Voilà qu'on noua affirme que toute cette belle défense de nos 
ta a été conçue et écrite par un traducteur français au Sénat. !»• 

nom de ee traducteurf... Nous avons une grosse envie de le dire, et 
nous ssrinns heureux que M. Champagne nous demandât de nommer ce 
brave compatriote

Mai» peu importe. Le discours a eu beau être fait dans le fil, com
me ee dit, rien de -rien n'en est sorti. Et tout seat résumé, en ce qui 

i M. Champagne, à jeter de la poudre aux yeux de I "élément <•»- 
d'Ontario—en d'autres termes, tout a passé en diplo-

Imposante procession

at donc toute son argumentation sur une diplomatie qui 
noos a jamais rien rapporté, le Temps fait fausse route.

Male ee n'eet pas tout. Cette merveilleuse diplomatie repose sur un 
si.
Si le gouvernement Whitney arrive au pouvoir, et et M. Champs- 
set élu, eh bien! nous emploierons la diplomatie, dit le Tempt. 

i est le voit, la solution proposée par l'organe vire-capot est loin 
d’être sûre. Elle est plutôt problématique et voire même trompeuse.

Mais si le tyran est détrôné, et si M. Champagne est renvoyé elles 
lui, qu’sst-ee que le Tempe fera de sa diplomatie f Et ceci est dans 
l’ordre des choses très possibles en ce qui regarde M.1 Whitney. Quant 
à la déeenêture de M. Champagne, ee n'est plus qu'une question de 
savoir par combien de cents voix. Ce qu'il va pleurer sur le ministère 
entrevu I M. Champagne pourra aller se consoler avec M. Leverdure 
qui, lui aussi, aura la récompense de son vaste patriotisme, au soir du 
vingt-nenf juin prochain.

Il faut être sens gène aucune pour rappeler, à la gloire de Whit- 
ney et à l’honneur des Canadiens-français, que M. Résumé a été mi
niaire ânx côtés du potentat. Dieu nous préserve d'avoir—dans les < 'a- 

i future, rongea ou bleus—des ministres de la trempe de Ml Réau-
>1

11 noue a trahis, e 
tout, servile... et di|

l'Homme des trente deniers. Il a été, avant 
. servile... et diplomate. M. Résume a fait en grand ce que M. 

Champagne a exécuté en petit. Et ai le député d Ottawa-Kst—par 
miracle—prenait la place du Juif errant politique, nous aurions encore le 
même spectacle d'avachissement au . ministère des Travaux Publics. 
On noua traiterait encore en diplomates 1

Fallacieuse et hypothétique, la solution du Tempe est, de plus, ab- 
aarde et irréalisable.

11 serait en effet de la dernière bêtise de vouloir croire plus long
temps à Ig bonne volonté du gouvernement Whitney, vis-à-vis le règle- 
ment de la question bilingue. Depuis trois ans, nous avons amoncelé 
des milliers de preuves à l’appui de eet avancé. Le gouvernement est 
de mauvaise foi. Ceci est connu, comme on connaît aujourd'hui le pa
triotisme de tel président <to la Saint-Jean-Baptiete, de tel ancien secré
taire de cette association, et de tels autres, déeidée à tout avaler, de
puis qa'ila ont une petite place d'officier rapporteur, ou ipi'on leur a 
jeté un sa quelconque à ranger.

On ne pourra, de plus, jamais réaliser ce rêve diplomatique. Sous 
un prétexte ou aoue un autre, on éconduira ou on muaèlera ceux qui 
voudront faire leurs petits Talleyrand». Pour une place de ministre 

1 lee miettes de Is table, l'on pliera le dos sou# la férule diplo- 
Bt après aroir été traître,' l'on se fera valetsI 

Que le Tempe ne vienne donc pas insinuer que noue parlons fana
tisme, quand nous déclarons hautement ne pas vouloir plus longtemps 
ajouter foi aux promesses de ceux qui supportent Whitney et la clique 
orangiate. Lee Canadiens-français qui ont un peu de coeur, et qui met
tent le respect des traditions rt de la langue au-dessus des questions 
de fromage et d'honneurs ( t) politiques, ne peùvent être taxés de fana
tisme, quand ils réclament ce qui leur est dft. Au point de vue logique 
et .national, ta conduite du Tempe est tout simplement honteuse et dé
nuée de bon sens. An point de vue dee gros sont, l'attitude du con
frère est sans aucun doute très explicable, encore que considérablement 
dégoûtante. Haie sous tout autre aspect, le Temps eet illogique et anti- 
patriote.

Il fait l’oeuvre des ennemis de notre race et de noa croyance». Il 
est le Ganelon de l'armée. Ce sont là de grosses vérités, mais il est de 
notre devoir de les faire connaître.

Et al le Temps n 'est pas satisfait de ce que nous lui disons aujour
d’hui, noua pouvons soulever bien d'autres voiles, et raconter au pu
blie—-dans le détail—les différentes péripéties de sa récente incubation. 
Ou verrait alors, en blanc et en noir, ce qni porte le nouveau perroquet 
à crier si fort: “Honrrah pour Champagne et gloire à Whitnevl"

GLADIATOR.

►0-0*0-

Un ballon électoral

DANS LE BUT D’ENRAYER le courant anti-Whitney et de capter 
le vote franco-canadien, les journaux conservateurs ont lancé un 

énorme ballon électoral. On fait circuler la rumeur que M. Résume, 
rejeté par la convention de Windsor, deviendrait lieutenant-gouverneur 
de la province d’Ontario. Kt, ainsi lancés dans les domaines de I ima
gination, lee endormeur» ministériels prétendent du même coup que M. 
Champagne recueillera la succession de M. Résume dans le ministère 
Whitney. Tout cet échafaudage repose naturellement sur le fait que 
M. Whitney retournera au pouvoir, ce qui est loin d'étre certain. Mais 
en supposant qne le vieil autocrate verrait ses routeurs triompher, cha
cun comprend que toutes ces belles déclaration* ne sont en réalité qin
du brenet d'élections.

Il est en effet moins que plausible qu'un Jnif errant politique 
obtienne ainsi tout doucettement l'un des postes les plus convoités par 
les Jaunes. Rt ee M. Résume, qui ne possède même pas la confiance 
des bleus de sa circonscription, ne sera sûrement pas choisi pour rem
placer sir John Uihaon.

Quant à M. Champagne comme ministre,.le problème offre encore 
moins de complication». Pour arriver au l'ahinet, il faut ordinairement 
être élu, et M. (Jhampagne ne aéra plus député d'Ottawa-Est, le vingt- 
neuf juin prochain. On peut donc affirmer, sans crainte de se trom
per, que M. Champagne a autant de chance de devenir lieuteriaàt-gou- 
venteur, que M. Résumé a de Velléités de se trouver un jour député 
d’Ottawa-Est

Non, non i Tous 1rs deux sont dans la aoiqie, et tous les deux y res
it

►O-o

Nouveau feuilleton

NOUS TERMINONS AVEC le présent numéro Hubert luné d'Errol 
Boue bette. Comme nous tenons à continuer la série de nos feuil

letons du terroir, la “Justice" commencera la armaine prochaine la 
publication d’un autre roman canadien. Noa lecteurs ne manqueront 
pas d'apprécier l’oeuvre excellente de Joseph Marmette : Fronçai» d» 
Bienville. Ce roman historique rappellera, dans un style de bon aloi. 
l’un des plus beaux épisodes de nos annales—le second siège de Qué
bec. L'intrigue eet des pin* captivantes, et l'on s’attachera sûrement 
à la lecture de Français de BitnvüU.

DANS TOUT LE PAYS, les im|M*«ante* solennité* <1.- la Fèiv-Diéil 
ont été célébrée* s vu- la splendeur liturgique awoiitmnée. Rien 

n'a été épargné à Ottawa et à Hull pour donner à cette sublime mani
festation de la foi catholique tout l'éclat quelle mérite. Des millier* 
de personnes de tout âge et de toute condition out suivi l'Hostie sainte 
à travers lee rue» |>#voi»ée*. Partout sur le parcours, la foule recueillie 
et agenouillée q rendu ses hommage* au Dieu, du Très Saint-Sacrement. 
Nulle autre religion ne peut offrir aux populations d'aussi réconfor
tants spectacle*.

Et cette fête grandiose est sans contredit 1 une des plus chère* aux 
coeur» eanadiena-franvais. Toujours ou aime à la voir revenir et, cette 
année plus que jamais, les mains suppliante» se août tournées vers le 
Dieu des Forts. A la suite des persécutions auxquelles nos croyances 
sont en butte, l'on a imploré plus ardemment encore le Maître de toute 
justice de faire triompher la grande cause catholique et française en 
Ontario. Espérons que les voeux de la multitude seront- exaucés.

►0—0—

lire,

Reprise de “Christophe Colomb” à Hull
Nous aurons le plaisir, le soir de la Saint-Je*»-Baptiste, d'cntvii- 
au Pare Royal, l’ode symphonique de Félicien David, “Christophe 

Colomb qui a été chantée à Ottawa dernièrement avec un ai grand 
succès. Ce chef-d'oeuvre de musique française nous intéresse. Cana
diens-français, non seulement au point de vue mnaieal, mais aussi comme 
drame historique. Il nous raconte, par des sol is, (les duo» et îles 
choeurs pleins de charme et de vivacité, la découverte du nouveau mon
de que noua habitons maintenant et qui n "était juaqn "alors qu'un rêve, 
qu’une probabilité.

Le chant qui noua décrit cette épopée du grand Christophe Colomb 
eet accompagné d'une musique descriptive qui nous fait espérer, crain
dre et triompher tour à tour avec le héroa et ses compagnons, rt nous 
tient tout le temp# intéressés au plu» haut degré. Noua somme» heu
reux d'annoncer cette bonne nouvelle à noa lecteurs, qui tous pourront 
profiter de cette occasion pour entendre ee magnifique drame musical. 
Les prix d’entrée aont à la portée de tou», e‘eet-à-dire de lf> et 25 eetitin»; 
35 et 50 eentina pour lee sièges réservés. (Voir l’annonce plus détaillée 
dans la “Justice”. Allons en foule entendre ee snperlie concert, mer
credi soir, le 24 juin prochain.

Collatlon des Grades à
rUniversité d'Ottawa

I. —lâcrmié en Théologir :—Rév. 
Alphonse licclerc, O.M.I., Ottawa, 
Ont.

II. —Porteur eu Droit Vincent
P. Burke, Saint-Jean, Terreneuve.

III. —lAerneié» en Philotophie : 
—Rév. Thomas Kennedy, O.M.I., 
Ottawa. Ont.; Ralph-C. Lahaie, 
Cheboygan, Mich. ; I«awrence I An
drian, Ottawa. Ont. : Rév. François 
Pliaehke., O.M.I., Ottawa, Ont.; 
John-A. Talion, Cornwall. Ont.

IV. —Haiheliert rn Philosophie \ 
—Arthur Bilodeau, O.M.I., Otta
wa, Ont. ; Joseph Bonhomme, O. 
M.I., Ottawa, Ont. ; I«ouk de la Du- 
rantaye, Ottawa. Ont. ; J.-Leonard 
Duffy, Cornwall, Ont. ; Joaeph-E. 
Gravelle, Renfrew. {Int. ; Louis-.J. 
Ouillet, Ottawa, Ont.; l«éon Na
deau. O.M.I., Ottawa, Ont. ; John 
Sullivan, Quilty, Ont.

V. —Il offre» I» Scient e» :—Char- 
lea-E. Vadner, Salt Lake, Utah.
' VI.—Bachelier» i» Art»:—Théo

dore-J. Kelly, Renfrew, Ont.; 
John-A. Talion, Cornwall, Ont.; 
Leo-W Kelly. Ottawa. Ont. ; Au- 
hrey-T- Maher, Egan ville. Ont. ; 
John-J. Ross, Ottawa, Ont. ; Alex- 
ander-L. Cameron, Alexandria. 
Ont.; John-J. Power, Maryaville, 
Ont. ; Winfield Hackett, Stanstead. 
Que. ; Ralph-C. Lahaie, Oieboy- 
gan, Mieh. ; Joaeph-W. Perron, 
Ottawa, Ont. : Albert Oilligan. 
Watertown, N. Y.

VII.—Bachelier» A» lettre»:— 
John-J. McNally, Rryaon, Que. ; 
Philippe Dubois. Hawkeahiiry, 
Ont. ; Lawrence lamdriau, Ottawa. 
Ont.

EXAMEN INTERMEDIAIRE : 
PAR ORDRE DE MERITE:

Cours fronçai».—Joachim Sau
vé, Ottawa, Ont. ; Joeeph-A. Tou- 
pin, L'Acadie, Que. ; Raoul Oui- 
bord, Clarence Creek, Ont. ; Fran- 
i.ois-K. Bélanger. Naahna, N. H. ; 
Joseph Henri Helleau, Ottawa. 
Ont. ; J.-Philippe Dubois, Hawke»- 
hury, Ont.; J.-Edouard Jeannette, 
Montréal, Qué.

Cour» anglais: — William-A. 
Hayden, Ottawa, Ont ; Redmond-J. 
Quain, Ottawa, Ont. ; Jerejniah-.l 
Fogarty, Kyle Killea, Tipperary, 
Irlande: James-C. O'Keefe, Ver- 
non, B.C. ; Joseph I«apen»ée, Plan- 
tagenet. Ont. ; Oergge-E. Brennan. 
Ottawa, Ont.; John-A. O rare, Ot
tawa. Opt. ; Franck-L. Murphy, 
Seaforth, Ont. ; Oomeluia-C. Sulli
van. Arnprior, Ont. ; John-C. Ro- 
hillard, Ottawa, Ont. ; Michael-J. 
Mnlvihill. Arnprior, Ont. ; Thomas 
J. Hunt, Mount St. Patrick, Ont. ; 
Robert--f. O'Reilly, Ottawa, Ont ; 
Elwnod-J. McNally. Bryaon. Ont.; 
Anfhrase-,1. Unger, Ottawa. Ont. ; 
l«awrenee-A. laindriaii. Ottawa. 
Ont. : Comeliua-A. Mnlvihill, Arn- 
prior. Ont. : John-A. Talion, Corn
wall, Ont. ; Alexander-A. Cameron. 
Alexandria, Ont. : Herbert-A. Fal
lon. Huntingdon, Que.

EXAMEN D IMMATRICULA
TION: PAR ORDRE 

DE MERITE;

Cour» fronçai» : — Jo»rph-K. 
Perron, Hull. Que. ; Jean Oeneat, 
Ottawa, Ont. : Iréné-R. Lampron. 
Manchester, N.H. ; Joaeph-A. Nor
mand. Québec. Qné. ; Joseph-1). Dn- 
charine, Montréal, Qué. : Henri-8. 
St-Denis. Ottawa, Ont.; Joseph-1,.

| Paquette. Tetreaiiville, Qné. f Al- 
hert-N. Lynch, l/Epiphanie. Qué.; 
Joaeph-R. Besuparlant, Hull. Qné. 
Joaeph-B.-E. Bigraa. Ottawa, Ont.; 
A.-Françok Binet. Hull. Qué. ; 
Ernest J Lévesque. Sturgeon Falla. 
Ont. : Istuk-L Dupnk, St-Raphaël. 
Qné. ; George» H. Ouellette, 8t- 
léonard, Qué.; Joaeph-8. Vincent,

Ottawa, Ont. ; Joseph-P. Poirier, 
St-Céleetin, Qué. ; l«oitis-R. Dra
peau, Maneheater. N. H. ; Zéphirin- 
A Poitras, Ottawa, Ont. : J.-Phi- 
lippe Diihoia, Hawkeshury, Ont. ; 
l-aurent-W. Oeneat. Ottawa. Ont. ; 
Joaeph-S. Plouffe, Ottawa, Ont. : 
Alhini Jeannotte, Montréal, Qné.

Cor» anglais:—Cornélius Mc
Dougall, Glen Robertson, Ont. ; 
Stevens Ryan, Brunelle, Ont. ; 
Michael Fogarty, Kyle Killea, Tip
perary, Irlande; William Smith, 
Greenfield, Ont. ; James-W. Fa
gan, Ottawa. Ont.; Edward-P. 
McCool,-North Bay, Ont. ; Mat- 
thew-R. Robillard, Ottawa, Ont. ; 
Joaeph-D. Lanthier, Ottawa, Ont. ; 
liuwrenee McCaffrey, Ormatown, 
Qné. ; Jamee-P. Burke, Ottawa, 
Ont. ; Donald-H. O'Brien, Ottawa, 
Ont. ; Thomaa-E. Foley, Prince Al
bert. Sank. ; John-A. Howard, Ot
tawa, Ont. ; Anthony-H. Duckett, 
Montréal. Qué. ; Joseph-M. Mur
phy, New-York, N.Y. ; John-A.-P. 
Caley. Arrowhead, B.C. ; John-Il. 
Behan, Peinbrooke, Ont.; James- 
•I. Roche, Ottawa, Ont. ; John-A. 
New, Peterborough. Ont. ; Gordon 
McIntosh. Cornwall. Ont. ;John-T. 
M. Whalen, Ottawa. Ont. ; Mfchael- 
A. Cannon, Ennkinore, Ont. ; Vin
rent-? Heeney,, Ottawa. Ont. ; 
J âmes-H. O'Orady, Ottawa, Ont. ; 
John-T. Cunningham, Ottawa. 
Ont. ; Harry Carleton, Ottawa, 
Ont. ; Franck Lavallée. Morinville, 
Alla. : Franeia-C. Quinlan, Ennis- 
more, Ont. ; l«awrence-L. McNally, 
Cambell's Bay, Ont. ; Harold-J. 
Burns, Ottawa, Ont. ; Charles-H. 
Kehoe, Ottawa, Ont. ; Anthony-R. 
Freeland, Ottawa, Ont. ; J.-latw- 
rence Cleary, Ottawa, Ont.; Qeor- 
ge-W. Laiug, Berlin, Ont. ; Wil
liam-S. Chart rend, Ottawa, Ont. : 
Joæph-P. O’Leary, Bracehridge, 
Ont. ; Joaeph-P. Oilhooly,, Ottawa. 
Ont.; W.-U. Dolan, Ottawa. Ont.; 
Miehael-F. Pillean. Butler, Pa. ; 
James-A. Shea, (externe), Ottawa. 
Ont.

Couvent de la rite Hideous—
Mary-Ruth Quain, Cathelecn 
O'Donald. Mary-lamrctta Dolan. 
Stella-M. I«ally, Mary-Katheleen 
McEvoy. Ottawa, Ont.

Couvent de lo rue Oloaeesler:—
Marv-Elizaheth-E. Rmighsedge, 
Alexina-J. Corlieil. Constanee-A. 
Thomas, Isa beau Fletcher. Oshorn 
Foley, Mia rv - M anguerite Murphy, 
Alice Gravelle/ Marv-Martina 
Keilty, Ottawa, Ont.
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Diplôme» tie 'seeonde classe ;—-, 
John-Vincent Noonan. Stanleyvil
le, Ont. : Howard Arm ing. Ot
tawa. Ont. ; F.-X. Beaulieu, St- 
Iai n rent. Qné: Ijéopold O'Reilly. 
Ottawa, Ont. * t

Certifient» d'entrée:—Ijéopold 
Berthiamne, Ottawa. Ofit. ; Thomas 
Shields, Dickinson I«ending. Ont. ; 
Oscar Bélanger. Hall, Qné. ; Jo
seph O'Grady, Ottawa, Ont.; Re
né Rohillard. Ottawa, Ont.; Jo
seph Dolan. Ottawa. Ont. ; Wilfrid, 
Landry, Crysler, Ont. ; Antonio 
I«emerge, Moqlmagny, Qné. ; Percy 
Sévigny. Ottawa, Ont. ; George 
Brown, Ottawa, Ont. ; John li
gne. Rivière Déeert. Qné. ; John 
Fagan. Ottawa. Ont. ; llilège Toii- 
ebette. Ottawa,^. Ont. ; Michael 
Mean». Ottawa. Oint. ; Henri Gau
thier. Ottawa. Ont. : Hector Mal
lette. Ottawa. Ont ; Edgar Mallet
te. Ottawa, Ont.; Wilfrid OraveL 
Prearott. Ont.; Orner St-Françok. 
Montréal, Québec.

Quatre candidats
' x urcincnt tout le momie veut J 

/■'le dépiité. I.e comté île Prescott | 
sic le luxe d'avoir quatre eau- ; 

l’iiL'ts. Maigri' le choix de M.
< iisirge* Pharand, de I "Orignal, 
voilà que M. le Dr Derby, de 
Plantagviiet. prétend braver les 
dcciainn» île l’Association conser
vatrice, et se présenter sous des 
couleurs indépendantes.

Si l’on ajoute à cee deux pre
miers aspirants le» deux candidats 
libéraux, MM. Senceal et Evau- 
turel, on arrive au quatuor.

Il est cependant une chose bien 
certaine, c'est que tous cea postu
lants ne seront pas élus. Et dire 
que quelques grincheux oaent en
core prétendre que noa contempo
rain* manquent d "esprit civique 1

Centenaire
L'Association canadienne du 

Centenaire de la Paix vient de 
noua faire parvenir une nouvelle 
circulaire, dan» laquelle on lit l’a
vant-propos suivant ;

“Le mouvement produit pour 
la célébration des cent années de 
paix entre l’Empire Britannique 
et Ica Etata-Uok s’est rapidement 
manifesté au Canada, dans la. 
Grande Bretagne et aux Eté ta
llnia, et ceci indique clairement 
que le» fêtes publiques qui auront 
lieu en 1915, auront un plein suc
rée et seront d’un grand poids 
dans la cause de la paix internatio
nale.

Depuis la formation de l'associa
tion canadienne du centenaire de 
la paix en 1912, quatre circulai
res ont été publiées. Le No. 1 con
tenait, avec une copie de la notice 
convoquant à une première assem
blée qui fut tenue à Ottawa le 4 
juin 1912, les noms de» membres 
du comité général nommés à cette 
réunion. I# No. 2 donnait un som
maire des propositions soumises à 
I association par un grand nombre 
de Canadiens marquants et dont 
plusieurs avaient été incorporée» 
dans le programme général. Le 
No. 3 contenait le rapport d’une 
réunion du Comité général tenue 
le 11 février 1913; et le No. 4 éta- 
hlimait les proposition» détaillée» 
passées à une conférence tenue en 
mai 1913 à New-York et à laquelle 
les représentant» de la Grande- 
Bretagne. de l'Australie, de Terre- 
Neuve, de la ville de Gand, des 
Etats-Unis et du Canada, étaient 
présenta.

Depuis la publication de cette 
dernière circulaire, un grand tra
vail d'organisation a été accompli; 
et au Canada et aux Etats-Unis, 
un grand nombre de centres, dans 
lesquels la célébration doit avoir 
lieu, au printemps et dans l'été de 
1915, ont été désignés. De plu», 
ou remarque une grande augmen
tation parmi le nombre de» mem
bre* de l'Association, et il semble à 
propos non seulement de faire part 
du progrès, mais de nommer ceux 
(pii sont entré» dans les rangs.

Le» propositions générale» émi
ses par les comité* réuni» com
prennent quatre points princi
paux ;

1. Erection des monument» et 
autre» souvenirs commémoratifs 
de longue durée.

2. Services d'actions de grâces 
dans les église».

3. Propagande éducative dans 
le» /voies et les universités.

4. Réjonissanee» publiques dans 
certains rentres.

La catastrophe 
de “/’Empress”

lyr dernier numéro du “Passe- 
Temps" (502) contient sept mor
ceaux de milaique dont voici les 
titres:

lo. La catastrophe de I'Empress, 
couplet» dramatique* créés par 
Desmarteau ;

2o. Canadiens, groupons-nous ! 
chant patriotique créé par Des- 
marteau ;

■lo. A Saint-Malo, choeur a qua
tre voix inégales ; Vi_

4o. Laissez-moi mourir, jolie mé
lodie inédite d'Emilio Briset ;

5n. Souvenir du Canada, valse- 
lanciers sur des airs canadiens;

6o. Albert-Valse, pour le piano, 
par Anna Boiaelair;

7o. Ijcs Prévoyants du Canada, 
dédié aux mutualistes canadien»;

ko. Nos martyrs Canadiens, 
poème dit par M. Page au Chan- 
tceler ;

9o. La cloche, petit poème en 
prose de G. de Montigny ;

lOn. J "ai l'Air Fin. monologue 
inédit de Gaston Charles;

lin. Encareanée. chronique fan
taisiste par Jean Pie.

Ansn plusieurs articles instruc
tifs et amusants, portraits et bio
graphies d’àrtkte» et la Ifiiérae 
leçon de ejhant. Un numéro. 5 
sou»; par la poste, 6 sou*. Abon
nement. un an, Canada. $1.50 ; 
Etats-Unis. $2.00. Adresse: Le 
Passe-Temps, 16 Craig Est. Mont
réal.

Catalogue de prime» envoyé gra-
tk. -> .

Lisez nos annoneea. voua en re
tirera certainement du profit.

Pour samedi et la semaine 
prochaine

chez Carrière.
Valeurs exceptionnelles et marchandises 

de haute qualité.

Broderie, sur, mousseline ou 
lawn, largeur 45 pouces à 54 pou
ces, valeur $i.cc et $1.15, réduite

79c.
Robes de maison, grande va

riété de patrons, de toutes gran
deurs. valeur $1.75, réduites à

$1.39
Robes pour enfants, de 1 ans à 

14 ans, valeurs de 75c à $ 1 25- 
réduites à

49c. X

M. CARRIERE,
53 61 rue Principale, Hull.

La St-Jean Baptiste à Hull
Reprise de l’ode symphonique

“Christophe Colomb”
Au parc Royal, Hull, 

Mercredi, le 24 juin 1914.
Sous le patronage de Lady Laurier, de Madame F.-A. Gen- 

dron et de Madame la Mairesse de Hull.

Par un choeur de 200 voix avec 
orchestre à cordes.

Sous la direction de M. Chas.-J. Charlebois
Soliste» ;—CHRISTOPHE COLOMB.. Mon*. Geo. Anlouin
ELVIRE.....................................................Madame N.-M. Mathé
LA MERE INDIENNE...........................Madame Laura Burns
FERNAND................................................... Mon». Edgar Bériard
LE MARINIER................................ Mon». Rodolphe Guibord
LE MOUSSE............................................ Mon». Delvnl Richard

y Prix d’entrée 15 cts. 

50, 35 et 25 cts.Sièges réservés
Plan de la salle à la pharmacie Farley, Hull, et 

chez J.-B. Séné cal, coin des rues Rideau et Dalhou- 
•ie, Ottawa.

Au plus beau et plus grand magasin de 
meubles de Hull.

Tout le monde aime à avoir une 
belle chambre à coucher.

(fô) ’EST moin* la prix qu’un lion choix qui voua donnera une 
y—y belie chambre à coucher.

I«orque vous vou» trouverai en présence d’un grand assortiment 
lj«- meuble» de chambre A coucher, ne choisisses pas A la hâte, prenez 
votre temps et choisissez le mieux possible.

Si vous le pouvez apportez avec vous la grandeur de l'apparte
ment A meubler afin que le vendeur puisse vous guider dans le choix 
de» meuble» qu'il vous faut acheter.

L’acajou poli, l’érable piquée et le merisier vont très bien avec 
une couchette en cuivre fini brillant. Une couchette en cuivre fini 
i&tin est préférable avec des meubles en noyer eireassien, acajou 
mat, chêne ou noyer satin.

Vous trouverez tous ces assortiments A notre grand magasin de 
meubles et fournitures de maison.

Venez lundi, le 22,
et il vous sera donné de voir et d'examiner le pins complet et le 
plus bel étalage de meuble» de chambre à coucher de Hull et 
d’Ottawa.

Venez de bonne heure I Evitez la tonie !

JOS. PAQU1N,
is Feat htsrgreviensL Tdspàaat : Qssss 7939.


